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Numéro du BEÉFP : 00-18         
Numéro du RBIF : 18752 
Nom du bien :  Refuge alpin du Cercle des Glaciers 
Adresse :  Parc national des Glaciers (Colombie-Britannique) 
Date de construction : 1922 (chemin de fer Canadien Pacifique), restauré en 1972 par le Club Alpin du 

Canada avec l’appui de Parcs Canada 
Fonction d’origine : Abri temporaire pour des expéditions en montagne 
Fonction actuelle : Destination d’étape et refuge d’urgence pour la nuit 
Ministère gardien : Agence Parcs Canada  
Statut du BEÉFP : Édifice fédéral du patrimoine « reconnu » 
 
Raisons de la désignation 
 
Le refuge alpin du Cercle des Glaciers est un édifice fédéral du patrimoine « reconnu » en raison de sa valeur 
historique, architecturale et environnementale : 
 
Valeur historique : Le refuge alpin du Cercle des Glaciers est associé au développement du tourisme et des loisirs 
alpins dans les Rocheuses inspiré du modèle des Alpes suisses. Il témoigne aussi du rôle de pionnier des guides 
Suisses, qui ont joué un rôle déterminant dans la popularisation de l’alpinisme en Colombie-Britannique et en 
Alberta et qui ont introduit le concept des refuges alpins, et du rôle du chemin de fer Canadien Pacifique, qui a 
construit la première série de refuges, dont celui du Cercle des Glaciers, à des endroits stratégiques près des zones 
populaires d’escalade. Enfin, il est associé au Club Alpin du Canada (CAC), qui organise des expéditions en 
montagne et des activités connexes depuis 1906 et qui, en 1972, a entrepris la restauration du refuge du Cercle des 
Glaciers (1922), qui est le plus vieux refuge d’arrière-pays du Parc national des Glaciers. 
 
Valeur architecturale : Le refuge du Cercle des Glaciers est un exemple typique des refuges alpins rustiques de cette 
époque au Canada. C’est un bâtiment vernaculaire modeste, construit principalement à la main avec des matériaux 
provenant en majeure partie des environs de son emplacement montagneux éloigné. Il s’agit d’une petite 
construction (5,2 m sur 4,5 m) en billots d’épinette avec assemblage en sabots, un porche et un toit à pignons 
recouvert de bardeaux  de bois fendus à la main. Elle comporte deux petites fenêtres sur chaque mur latéral. La 
restauration du refuge et les améliorations datant de 1972, plus particulièrement son porche en porte-à-faux, ses 
poteaux et ses nouvelles fenêtres, étaient très importantes en raison de la détérioration due à des décennies 
d’abandon, mais respectaient l’esprit de la conception d’origine.  
  
Valeur environnementale : Le refuge alpin met en valeur son environnement montagneux extrêmement éloigné au 
milieu d’une clairière située dans une cuvette naturelle appelée le Cercle des Glaciers. Il s’agit d’un point de repère 
bien connu des grimpeurs et des skieurs, pour qui c’est une destination d’étape et un refuge pour la nuit. 
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Éléments caractéristiques 
 
Les éléments caractéristiques suivants du refuge alpin du Cercle des Glaciers devraient être respectés : 
 
Son utilité qui illustre le rôle de pionnier des guides Suisses, du Canadien Pacifique et du Club Alpin du Canada 
dans le développement du tourisme et des loisirs dans les Rocheuses : 

• Les inscriptions indiquant les ascensions et le nom des guides Suisses et d’autres personnes, qui sont 
gravées, écrites et clouées sur les murs en billots de bois. 

 
Sa conception rustique et rudimentaire, sa grande qualité d’exécution et son utilisation appropriée des matériaux : 

• Sa taille modeste.  
• Sa forme rectangulaire surmontée d’un toit à pignons, avec un nombre restreint de petites fenêtres. 
• Sa construction artisanale soignée en billots d’épinette provenant des environs, ses assemblages en 

sabots et ses troncs d’épinette écorcée, sa fondation en blocs rocheux et sa couverture de bardeaux 
fendus à la main. 

• Sa conception rudimentaire et son aménagement intérieur simple. 
• Les caractéristiques de ses améliorations intérieures et extérieures apportées par le CAC en 1972, dont 

l’aménagement du comble et le porche. 
 

Sa compatibilité avec l’environnement naturel éloigné : 
• Son statut de point de repère qui fait partie d’un réseau de destinations d’étape éloignées, et de refuge 

pour la nuit connus des skieurs et des grimpeurs qui fréquentent le parc. 
• Son intégration dans l’environnement naturel, une clairière dans une cuvette naturelle de la chaîne 

Columbia, qui est attribuable à sa taille modeste, aux matériaux locaux et à l’ornementation rustique. 
 
Pour des conseils au sujet des modifications proposées à ce bâtiment, veuillez consulter le Code de pratique du 
BEÉFP. Pour de plus amples renseignements, veuillez communiquer avec le BEÉFP.     
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